
LES CLýOCIIIS )E SAINT-13ONIFACE

v-oi de troupes parties sous les ordres du coloniel *Wolseley, lesluinistres aSSUrèren à Sa Graudeur, sur leur honuneur, que lesgenis dlit INIauj toba n'livaienît rient à redouter de Ce coté; que la(lssoî es militaires était tou t simplement d' occuper L sdeux fini s sur la iPivière L"oIlPe pour v-eil ler à maintenir laImiîx danis le Ima e tireur l ctragers qui désiraient s'éta-blir ait MaînitohaI.
Mgpr.ibeh étarit lun hommne trop) droit pour soupeonnerq n'on Ye t ioinpt; ou lui Alt qule les troupjes ni'arr-iverailent auManjitoba qu'aut is de septeri lre et que si son iîltrv-eiHtjoîétait ut ile pontr l'inîstallation du gouverneur A rchibald autJ<rt, il l)ourî-aiit se p orter i ntermîédiaire enitic liii et Riel qluirwinettiait le tort aut gouver*neurî avant l'arrivée des troupesSa raîîdeîi arriva à ýSt-]»oiiîjhtc le 22 août aut Qoir.ElAut lO)rt suirprise quand liiel vint lui annoneri que les -soldatsde Wolseley étaient rendus à 15> milles (le Wiiuipeg, et que lel endemaini à il heure il muraienit dans Lu fart. M Iais ce nî'estI>as possible, dit 110ons1eitî, oi, n'a pi Ie tromper ainsi.-Otvous a trompé Motîseigleuut. liii dit Ui'el, et les troupesaîrrî nt leur nous faire lois prisonniiers dans le Ilort. Aussije viens (le donner mes ordres d'évacuer le Ibrt immédiatement.'otite coinin ivat ion1 est coup>ée entre le canmp de Wolseleyet Wîinnipeg afin d'empêcher. toute nîouvelle d'arriver ici; il'veut nlous lîedeà limproviste et ions Iloutons lacileint.soilI)conner' ses inîtenitionis, A insi, demaini matin, il ne resterapersonneî danls le for et les portes serouit ou\-crtes.

imoui îîeup' mialIgré cela restait convainuii que les trou-pes n'a rri veraienît pas avanlt qinlze 'jouis.Oit veilla tarld, ce soir làt, àtYrbeélé la nuit était trèsnoire et le Ciel chr( le (1-1OS n ILageS. les matin, il tombaitune ieduic Eule sembîlîahle u ne brîîîne épaisse, ce qui empé-eitait dle voir au loin dans la pirairie.
Sur les neuf heures, Riel arrivait à l'archîevêché; cettefois il n'euit pas dle peine à convaincre Mo-r. Taché qu'on l'a-v-ait jouté: les troupes sortaient par la grauie rue de Aiînipeggut se (déployaienit dans la prairie, bayoîîîîctte enl avant pour94Ciiler le b*ort et empêcher qui que ce füt d'eu. sortir.Wrolseley s'attendait qlue Riiel serait là avec ses officiers etqu'on s'emparierait d'eux pour les massacerî probablement,tout comme oit tua (i-oulet, le lenidemîain.Grande fut donc la déception de Wolseley quand il s'a-


